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EXTRAITS DE LA CORRESPONDANCE DU
SANCTUAIRE DE LA BONNE

SAINTE ANNE

Un enfant recouvre l'usage de ses yeux
Il y a deux ans, ma petite fille bien malade, allait

perdre la vue. J'eus recours à tous les moyens ; je fis
venir les hommes les plus habiles dans l'art de guérir.
Tout fut inutile, ma chère enfant ne voyait presque
plus.

Je me suis alors jetée aux pieds de la Bonne Sainte
Anne; je l'ai priée de tout mon cœur, et j'ai fait la
promesse de publier la guérison de mon enfant, si elle
daignait la lui obtenir.

Le mal a cédé immédiatement. Le retour à la santé
de ma chère enfant a été rapide, et depuis, il n'y a pas
en de rechûte. Que la grande et bonne Sainte accepte
l'expression de ma gratitude.

MADAME A. T.) Brumswick, Maine.
**

Sainte Anne entend une mère
Ma petite fille âgée de deux ans, s'était mis deux

fèves dans le nez ; je m'apercus qu'elle en avait une
mais j'ignorais qu'elle en eût deux. Me recommandant
d'une manière spéciale à la Bonne Sainte Anne j'es-
sayai à plusieurs reprises d'enlever cette fêve qui s'était
gonflée, mais sans y réussir ; il nous fallut demander le
médecin qui put l'extraire, mais qui ne s'apercut pas
qu'il y en avait une seconde. C'était vers les huit
heures du soir; après l'opération la petite fille s'endor-
mit immédiatement; mais je voyais qu'elle avait le
nez embarrassé ; encore bien inquiète je la placai entre
les bras de Sainte Aune, sûre qu'elle ne l'abandonne-
rait point. En effet, vers minuit, la- chère enfant se
reveilla en éternuant et en disant que son nez lui fai-


